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LA 18e journée de la Ligaaura, ce week end, pour af-fiche principale demain di-manche le choc entre le FCSéville (3e) et l'Atlético Ma-drid (2e), un duel entredeux formations qui ten-tent de suivre le rythme duleader, le FC Barcelone, endéplacement à Getafe (7e).Il s'agira du premier matchde l'année 2019 pour leBarça, dont les joueurssud-américains (l'ArgentinLionel Messi, l'UruguayenLuis Suarez, le Chilien Ar-turo Vidal et les BrésiliensArthur et Malcolm) ont re-pris l'entraînement mer-credi avec deux jours derepos supplémentaires.Pour le poste de latéraldroit, l'entraîneur Ernesto

Valverde devra choisirentre l'Espagnol Sergi Ro-berto, déjà remis de sablessure contracté en no-vembre contre l'Atlético, etle Portugais Nelson Se-medo, bien décidé à ne pasfaciliter sa décision. LeBarça est coutumier desmatches de reprise un peupoussifs après la trêve hi-vernale. Sur les dix annéesprécédentes, il a gagné àcinq reprises, pour quatrenuls et une défaite, subieen 2015 sur le terrain de laReal Sociedad.De son côté, l'Atletico Ma-drid va tenter de consoli-der sa deuxième place, àseulement trois points desCatalans. Les Colchonerosse sont imposés 5 à 2 lorsde leur dernière visite austade Sanchez Pizjuan.Mais la saison passée, Sé-ville avait éliminé les co-

équipiers d'Antoine Griez-mann en quarts de finalede la Coupe du Roi. Le FCSéville, classé à deux pointsderrière l'équipe entraînéepar Diego Simeone, peut ladépasser en cas de succèsdimanche.Un peu plus distancé dansla course au titre, le Real

Madrid (4e après son nul2-2 à Villarreal jeudi), àsept points de son grandrival, reçoit demain di-manche la Real Sociedad(15e). Ce samedi, dans labataille pour les places eu-ropéennes, un affronte-ment prometteur entreAlavés (5e) et Valence (8e)

se dégage alors que le BetisSéville va rendre visite à lalanterne rouge Huesca(20e), à la recherche d'unsursaut pour croire encoreau maintien. Cette 18ejournée a débuté hier ven-dredi avec deux rencontres: Levante (10e) a reçu Gi-rone (9e) et ensuite l'Espa-

nyol Barcelone (14e) a ac-cueilli Leganés (16e).
Programme de la 18e
journée (en heures fran-
çaises) :

Ce samedi 5 janvier :• (13h00) Valladolid - RayoVallecano• (16h15) Alavés - ValenceCF• (20h45) SD Huesca -Betis Séville
Dimanche 6 janvier :• (12h00) Eibar - Villarreal• (16h15) Séville FC - Atlé-tico Madrid• (18h30) Real Madrid -Real Sociedad• (20h45) Getafe - FC Bar-celone
Lundi 7 janvier :• (21h00) Celta Vigo -Athletic Bilbao.

Séville et l'Atlético, les poursuivants du Barça s'affrontent
Football/Espagne, 18e journée de la Liga
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Benzema et ses coéquipiers visiblement déçus de leur nul contre Villarreal
(2-2), reçoivent, demain, le Real Sociedad.
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DANS un choc qui a tenutoutes ses promesses, Man-chester City a infligé au lea-der Liverpool sa premièredéfaite de la saison enChampionnat jeudi (2-1),relançant totalement lesuspense en Angleterre,après la 21e journée.Les hommes de Guardiola,tenants du titre, n'allaientpas abandonner comme ça.Grâce aux buts d'Agüero etde Sané, ils reviennent àquatre longueurs des Reds(54 points) au classement.De quoi mettre une grandepression sur les épaules deLiverpool, qui avait là l'oc-casion de faire un grandpas vers son premier titrede champion depuis 1990.Après un mois de décem-bre catastrophique parrapport aux standards deGuardiola (3 défaites en 6journées), 2019 s'ouvre dela meilleure des manières

pour City. Avec 50 points,ils repassent deuxième de-vant Tottenham (48points), vainqueur à Cardiff3-0 mardi. " Je suis fier
d'eux. Nous savions que
c'était la finale aujourd'hui.
Si nous avions perdu, ça au-
rait pratiquement été ter-
miné. Tous les mérites
reviennent à ces joueurs in-
croyables. Nous avions
beaucoup de pression mais
nous n'avions pas peur ",s'est félicité Guardiola.Les Reds, eux, ne réédite-ront donc pas l'exploitd'Arsenal, invincible lors dela saison 2003/2004.Avant ce match, aucun ad-versaire n'avait inscrit enchampionnat deux butsaux Reds. C'est désormaischose faite. Dans le duelqui oppose les deux techni-ciens, Guardiola se rassureaussi, à titre personnel,contre sa bête noire Klopp.Le succès de jeudi n'est queson deuxième contre le Li-verpool de l'Allemand de-puis que le Catalan a

rejoint l'Angleterre à l'été2016. Contre quatre vic-toires et deux nuls pourKlopp. L'Allemand avaitprévenu : Manchester Cityest la " meilleure équipe du
monde ", avait-il dit en pré-paration du match. Enmême temps, il répondait àGuardiola, pour qui Liver-pool était... la " meilleure
équipe d'Europe ou du
monde ". Une passe d'armeentre deux entraîneurs quine voulaient pas assumerpubliquement le statut de

favori avant ce choc quipouvait, selon le résultatfinal, relancer ou presquedéjà tuer le suspense avantle reste de la saison. N'en déplaise aux suppor-ters des Reds, c'est la pre-mière possibilité qui aprimé, au bout d'un matchsous haute tension, où l'en-gagement et l'intensitéphysique ont été à leurcomble. Les Citizens ontd'abord remercié leur po-teau droit et la goal-linetechnology sur la première

véritable occasion dumatch (18e). Après un une-deux plein axe avec Fir-mino, Mohamed Salahtrouve dans la surfaceSadio Mané, qui glisse leballon à la droite d'Eder-son... Poteau, John Stonesdégage en catastrophe surson gardien puis sauve inextremis sur sa ligne. Al'approche de la mi-temps,le fantôme du 0-0 au matchaller à Anfield est dans lestêtes. Mais, coupant uncentre de Bernardo Silvaau premier poteau, SergioAgüero enchaîne à mer-veille et propulse littérale-ment le ballon, malgrél'angle fermé, dans la lu-carne d'Alisson Becker(40e).A l'entame de la secondepériode le rythme grimpeencore. A la 64e minute,l'excellent latéral droit desReds Alexander-Arnoldrenverse le jeu sur Robert-son dans la surface côtégauche, qui trouve en unetouche Firmino, seul dans

l'axe pour sa tête plon-geante égalisatrice. Mais,presque dans la foulée,Sterling décale Sané dansla surface, qui croise safrappe du gauche à ras deterre : poteau rentrant, im-parable (72e). La défensede Liverpool, qui n'avaitpris que huit buts en cham-pionnat cette saison, acette fois pris l'eau. Avecdix buts encaissés ellereste cependant la meil-leure d'Angleterre.A la fin du match, Sterlingaurait pu en mettre un troi-sième mais il a manqué unbut qui s'offrait à lui à l'en-trée de la surface (90e).Sans conséquences pourCity, qui va maintenantpouvoir digérer cette pé-riode des fêtes, d'abordcompliquée, finalementrêvée. " C'était un match
très intense avec beaucoup
de pression. Nous man-
quions de chance dans nos
finitions. Nous étions moins
chanceux que City, je dirais
", a reconnu Klopp.

Manchester City met fin à l'invincibilité de Liverpool
Angleterre

AFP
Manchester/Angleterre

Leroy Sane, buteur de Manchester United contre
Liverpool à la 72e minute.
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L'AUSTRALIE rêve de dou-blé, le Japon d'un 5e sacre,la Corée du Sud et l'Iran demettre fin à une longue at-tente... La Coupe d'Asie, quidébute samedi aux Emiratsarabes unis, sera la pre-mière à 24 pays, mais lesfavoris restent les mêmes.Après l'Europe en 2016, etavant l'Afrique cet été,l'Asie agrandit à son tour latable des festivités : huitnouveaux convives se sontajoutés aux 16 déjà en

place, un record dans l'airdu temps, avant une possi-ble extension de la Coupedu monde de 32 à 48 dès2022.Les quatre villes hôtes,dont Abou Dabi où sejouera la finale le 1er fé-vrier, accueilleront pour lapremière fois les sélectionsnovices du Yémen, des Phi-lippines et du Kirghizistan,mais aussi celles du Liban,du Vietnam et de la Thaï-lande, absentes du tableaufinal depuis plus de dix ans.Mais de ces nations, dontaucune ne figure parmi les80 meilleures du classe-ment Fifa, combien pourbousculer la hiérarchie ?

L'Australie, le Japon, laCorée du Sud et l'Iran,voire l'Arabie saoudite etl'Ouzbékistan, semblent lesmieux armés pour défen-dre leur place promisedans le dernier carré, etmême viser plus haut. "
Nous avons sept matches, et
j'espère tous les gagner ", alancé le nouveau sélection-neur des Socceroos Gra-ham Arnold. Son équipe apourtant perdu depuis leMondial russe deux de sestauliers, le buteur Tim Ca-hill et le milieu Mile Jedi-nak, décisifs il y a quatreans dans la quête de sonunique titre, à domicile.
LA STAR C'EST SON.

Comme les Australiens, lescadors du continent débar-quent aux Emirats avec lacertitude de leur talent,mais des effectifs rafraîchiset des nouveaux entraî-neurs. Au Japon, le pays leplus couronné du tournoi(4), Hajime Moriyasu,nommé en août, a laissé decôté les vétérans Shinji Ka-gawa et Shinji Okazakipour installer la nouvellegénération incarnée par lemilieu de Groningue RitsuDoan (20 ans) et l'atta-quant de Salzbourg TakumiMinamino (23 ans).Sans Cahill ni Kagawa, lastar de la Coupe d'Asie estsud-coréenne : l'ailier Son

Heung-min porte sur sesépaules les espoirs de toutle pays, qui n'a plus soulevéle trophée depuis 1960,quand le tournoi final sejouait... à quatre. Le joueurde 26 ans, qui reste sur 8buts sur ses neuf derniersmatches avec Tottenham,ne rejoindra les GuerriersTaeguk qu'à la troisièmerencontre de groupe, enraison d'un accord avecson club. " Notre principal
objectif sera de développer
notre style de jeu, et faire ce
que nous avons à faire sur le
terrain ", a expliqué le sé-lectionneur Paulo Bentodont ce sera la premièreCoupe d'Asie, pour qui les

Sud-Coréens ne sont pasles " top favoris ".L'Iran lorgne aussi un pre-mier sacre depuis 1976, etpeut se targuer d'être lameilleure nation asiatiqueau classement Fifa (29e).Parmi les outsiders, laChine espère aussi palperun retour sur les investis-sements consentis par legouvernement pour déve-lopper le foot dans le pays.
" Pour la première fois, nous
avons eu assez de temps
pour mieux nous préparer
tactiquement et physique-
ment ", s'est félicité lecoach Marcello Lippi. A 24,tous les rêves sont permis.

A 23 contre l'Australie
Coupe d'Asie
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